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Dérushage de témoignage 

Personne(s) interviewée(s) Jacqueline GONDOIN  Date(s) de naissance 1930 

Sujet (principal) du témoignage Mémoire de ... 

Date d'enregistrement 26/11/2004 

 

Time Code 

0:00:00 Générique MPV. 

0:00:40 Présentation de Mme Gondoin, enseignante, issue d'une famille d'enseignants. 

0:01:45 Famille : son grand père l'a initiée dans son jardin. Ecole de filles de la rue Feray. 

Mère institutrice à Essonnes (actuellement Jules Ferry). En 1926,sa mère enseignait au CP à 70 

garçons. Méthode phonoménique et syllabique. Très bonnes relations. 

0:09:30 Anecdote : entracte du cinéma. 

0:10:00 Statut de l'enseignant : gout du travail bien fait. 

Enseignants à l'école des garçons : des femmes  dans les classes  CP et CE1.  

Des femmes dans l'école des filles. 

0:12:00 Enfance : habitait l'école du Bd Feray (aujourd'hui école Paul Bert). 

Grand portail pour le flot d'élèves, petite porte pour les Institutrices. 

Elèves de l'Ermitage et du Pressoir Prompt. 

0:14:30 Elle jouait dans la cour de récréation. Tilleuls. Jeu de marelle. 

0:15:50 Milieu social : homogène. Milieu modeste, ouvrier. 

0:16:35 Tablier noir : triste. Tabliers achetés au marché d'Essonnes. 

Les Institutrices (12) avaient des blouses. 

0:18:10 Rivalités entre l'école publique et l'école privée. Elle en est victime lors du classement pour la 1ère 

communion. 

0:19:45 Protection des enfants à la sortie : elle assure les rangs.  

0:21:10 Mère : discipline avec les garçons. Certains étaient durs. Pas d'insolence. 

L'autorité était respectée. Charisme. 

0:22:30 Rythme de la journée : mains propres. Rangs impeccables. 

Bricage des tables le samedi. Distinction : la meilleure élève remplissait les encriers. 

Ecriture : plume sergent major. 

0:24:55 Morale : phrase écrite au tableau chaque jour. Chaque élève la recopiait. 

0:26:00 Matières enseignées : Calcul mental le matin . Dictée l'après-midi. 

Rédaction une fois par semaine. Souci de maitriser le Français. 

0:27:50 Objets usuels : trousse en cuir et sac. 

0:28:50 Souvenir du CP . A la première récréation, l'institutrice la console avec un bol de chocolat. 

0:30:20 Pas de gym . Sa mère avait un diplôme de gym, mais n'en faisait pas. 

0:31:00 Lecture : tous savaient lire à la fin du CP. 

0:32:00 Occupation (40-44). Les Allemands occupaient l'école des filles Paul Bert. 

Les filles allaient à l'école des garçons l'après-midi. Les classes servaient de dortoirs aux Allemands.  

Pénible d'y vivre. Climat lourd. 

0:36:20 Capitaine Allemand : histoire du tas de charbon. 

0:37:35 Anecdote d'une petite fille qui rencontre un Allemand dans un commerce. 

0:38:20 Anecdote (1941): avant Noël, bruit de pas d'un Allemand. Il venait demander une poupée pour 

organiser une fête. 

0:41:00 Souvenir de la mort de la grand mère paternelle: La famille est chassée de l'appartement et 

hébergée chez les grands parents maternels. 

0:42:40 Poste TSF: le grand père récupère son poste. Ecoute de Radio Londres dans la cave. 

0:44:00 Le grand père ne partageait pas son opinion sur les Allemands. 

Il avait fait les tranchées en 14-18 comme eux.. Il était plus accommodant. 

0:45:20 Anecdote : side-car allemand dans la rue de Paris, aiguillé en sens inverse.  

0:46:10 Concert par des Soldats Allemands : personne ne s'arrêtait. 
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0:47:45 Quartier de Montconseil (1956).Ouverture de l'école en 1957. 

Ecole pour les filles et garçons séparée. 3 institutrices et 4 instituteurs. 

Répartition des élèves : difficultés du nombre. 45 élèves dans sa classe, répartis en  5 niveaux. 

0:53:20 6 ans avant d'être titularisée. C'était un chantier à Montconseil. 

Très bonnes relations avec les parents. 

0:55:00 Visite de l'inspecteur. Elle faisait le travail de Direction sans être rétribuée. 

0:57:00 Si c'était à refaire, une condition : instruction publique et non éducation nationale. 

0:58:10 FIN 

 


